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CONTEXTE ET OBJECTIF DU PARTENARIAT
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Sôinscritdans un appel national :

« Exercer la GEMAPI dans le cadre dôunegestion

globale de lôeaupour une plus grande résilience des

territoires »

Comité de pilotage

Comit® dôorientation

DGALN

DGPR

DREAL Nouvelle Aquitaine

ANCT

OFB

Agence de lôeau Seine-Normandie

AMF

FNCCR

France Digues

OIEau

Cepri



LE PARTENARIAT CEREMA ïINRAE - SMDMCA
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Un objectif principal 

ÅConcilier la GEMAPI et lôam®lioration du cadre de vie en sôappuyant sur les 

solutions fondées sur la nature

Un territoire cible

Å Le bassin de vie de Saint-Céré, et par extension le bassin versant amont 

pour les problématiques liées à la qualité et quantité des eaux.

Plusieurs instances de suivi

Comité technique

CEREMA - INRAE 

SMDMCA (Service GEMAPI) 

CAUVALDOR (DST) 

Saint-Céré(DST) 

DDT ïOFB

AEAG

REGION Occitanie 

Partenaires thématiques occasionnels  Comité de pilotage élargi

GEMAPI ET LôAM£LIORATION DU CADRE DE VIE EN SôAPPUYANT SUR 

LES SOLUTIONS FONDÉES SUR LA NATURE

+ Comité de pilotage élargi



ENJEUX, THÉMATIQUES ET RÉSULTATS 

ATTENDUS DU PARTENARIAT
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Des approches ensemblières sur le bassin de vie

ÅHistorique et gouvernance,

Å Impact du changement climatique,

Å Services écosystémiques rendus par la rivière et les zones humides 

Trois secteurs particuliers ciblés

Å La restauration hydromorphologique de la Bave à Saint-Céré,

ÅLe devenir de lôancienne digue (non class®e) et la potentielle remobilisation 

volontaire dôun champs dôexpansion de crues en aval du bourg,

Å La restauration des capacités  de ralentissement dynamique des sous 

bassins sensibles en ruissellement.

Des réponses basées sur les solutions fondées sur la nature, pour des 

co-bénéfices sur la qualité des milieux naturels et du cadre de vie



PROGRAMME Dô£TUDES 
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2. Avancement

Photographie communiquée par le 

SMDMCA
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CALENDRIER GLOBAL

Copil n°2 ïpartenariat GEMAPI, Cerema-Inrae-SMDMCA
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CALENDRIER GLOBAL

Quelques messages-cl®s sur lôavancement :

- Un décalage de 6 mois sur le calendrier initial,

- dont la cause principale est le décalage de la date de démarrage,

- des résultats désormais mobilisables des autres partenariats (en particulier 

Bordeaux Métropole), 

- la mise à profit de la période de valorisation pour bien achever la stratégie 

dôaction dans la dur®e de partenariat pr®vue ¨ la convention initiale,

- la clôture et la valorisation du programme national est repoussée après la 

période électorale (2e semestre 2026)
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3. Retour sur les ateliers 
prospectifs et le 
questionnaire sur les acteurs 
et la gouvernance de l'eau

Photo. SIAVB N. Poulate

11



ATELIERS PROSPECTIFS SUR LE 

CHANGEMENT CLIMATIQUE

Deux ateliers organisés

- Une participation remarquable,

- Des acteurs variés,

- Quelques manques identifiés, certainement liés aux contraintes 

dôorganisation et de participation,

- Des résultats riches, 

- Des propositions op®rationnelles, dôautres ¨ faire m¾rir.
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1ER ATELIER
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Un premier atelier pour connaitre les sc®narios dô®volution climatique du bassin de 

Saint-C®r®, les impacts et les chaines dôimpact

Lôidentification des (inter)d®pendances autours de 4 sujets :
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INDICATEURS, IMPACTS ET CHAĊNES DôIMPACT
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Å Exploitation de DRIAS sur une 

douzaine dôindicateurs 

particulièrement pertinents

Å Présentation des tendances 

climatiques locales et travail en 

intelligence collective sur les 

impacts et cha´nes dôimpacts

Lôobjectif principal : Co-construire le constat dôimpact local 

du changement climatique durant le 1er atelier
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INDICATEURS, IMPACTS ET CHAĊNES DôIMPACT
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4 cartes mentales des impacts et chaine dôimpact, permettant dôidentifier par vote les th¯mes 

prioritaires et leurs interdépendances
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INDICATEURS, IMPACTS ET CHAĊNES DôIMPACT
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https://embed.kumu.io/58cbf7fada380a85f53a7165518c0678

Des problématiques connectées, une illustration du caractère complexe et ensemblier du 

domaine de lôeau
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ATELIER 2 CO-CONSTRUCTION DE RÉPONSES
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Å Dans le cadre de la GEMAPI, en sôappuyantsur les SFN, un atelier pour

esquisser les réponses du territoire aux impacts et enjeux prioritaires,

Å En 2 temps :

- La création, où un libre-cours est laissé aux idées et au degré de

réalisme,

- la concrétisation, où lôonsouhaite préciser les idées exprimées en

regroupant les acteurs les portant et en précisant lieux, calendrier,

porteurs, moyens, budgets, forces, faiblessesé
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ATELIER 2 CO-CONSTRUCTION DE RÉPONSES
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Une quarantaine dôid®es a ®merg® 

en atelier, pour, à ce stade, 10 

propositions dôactions concr¯tes et 

précises, ou à mûrir (méthode, 

moyens, acteurs calendrieré)

Retrouver le bon fonctionnement de la Bave (et de lôAyguevieille) ¨ lôaval de 
Saint-Céré 

Respect* des critères des SFN Č  
 
 
 
Enjeux concernés* par lôactionĎ 
 
Empêcher la perte de Biodiversité 
Réduire les conflits de la ressource en eau 
Défendre et protéger les populations 
Préserver et restaurer les milieux humides 
 
*en lô®tat actuel du projet de solution 

A un impact à plusieurs échelles 
Est résolument positive sur la biodiversité et les écosystèmes 
Repose sur une gouvernance inclusive et élargie 
Est économiquement viable 
Répond à plusieurs avantages 
Sôadapte en fonction des changements 
Est inspirante pour dôautres territoires 
Répond à un ou plusieurs défis :  

Nom de la solution : renaturation sur les anciens méandres à Prudhomat 

Description de lôaction ou des r®alisations 
Restaurer ¨ lô®tat naturels des m®andres qui ont ®t® historiquement coup®s. Remobiliser ces anciens m®andres pour 
am®liorer la biodiversit® du site, ralentir les ®coulements, prot®ger la station dô®puration de Prudhomat. 

Echéances, durées, étapes 
 
Réalisation rapide mais une étape majeure : la maîtrise 
du foncier (par une structure conventionnée). 
Cette ®tape conditionne lô®ch®ance. 
 

Localisation 
Prudhomat RD, Loubressac RG 

 
Option complémentaire : suppression dôun merlon de rive ¨ 
Saint-Laurent-les-Tours 
 

Moyens, méthode, portages possibles 
V Hiérarchiser les priorités 
V Eviter la destruction des habitats existants 
V Poser les différentes options à arbitrage 

politique 

Acteurs potentiels identifiés 
V non renseigné 

Atouts 
Emprise bien connue, 
Peu dôenjeux sur site  
(noyers sénescents) 

Faiblesses 
Faisabilité financière 
Foncier 
Portage politique à construire 
 

Pistes pour renforcer le potentiel SFN 
Elaborer une solution ambitieuse de renaturation sur le 
site et ne pas se contenter de mettre en îuvre une 
simple reconnexion 
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ETUDE SUR LA GOUVERNANCE
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Fondée sur une enquête par questionnaire

Objectif dôavoir une vision plus fine des acteurs en pr®sence sur le bassin versant de la 

BAVE : 

Å quelle connaissance ont-ils du bassin versant et des chemins de lôeau au sens large ? 

Å Quelle est leur action, leur impact per­u sur lôeau ? 

Å De quelle mani¯re per­oivent-ils (ou pas) les autres acteurs de lôeau ? 

Confrontation ¨ lôinexistence dôun sch®ma standard/type 

dôorganisation territoriale des politiques de lôeau
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ETUDE SUR LA GOUVERNANCE
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ÅUne centaine dôinvitation envoy®es,

Åun très bon taux de retour, un taux de remplissage variable 

mais suffisant pour une exploitation
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ETUDE SUR LA GOUVERNANCE
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Des enseignements clés :

Å Le besoin sous estimé de renforcer la pédagogie, en particulier via des cartes 

adaptées, sur la connaissance du bassin versant et ses concepts associés,

ÅDes donn®es sur lôeau potable peu diffus®es et en cons®quence peu connues,

ÅDes zones humides très mal connues, souvent assimilées aux milieux naturels type 

ZNIEFF ou avec une vision trop optimiste de la réalité (pertes de fonctionnalité), 

Å Des difficultés à concrétiser le lien entre ressource en eau et qualité des milieux,

Å Une très bonne acculturation dans les problématiques ruissellement et risque 

inondation,

ÅUn  manque de vision globale sur la qualité des eaux,
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ETUDE SUR LA GOUVERNANCE
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Des enseignements clés (suite) :

ÅUne bonne connaissance de lôeau consomm®e, mais pas de lôeau rejet®e,

ÅDes impacts largement m®connus sur lôeau souterraine,

ÅUn impact de lôactivit® humaine sur les ®coulements per­u mais difficilement qualifi®.
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JEUX DôACTEURS : LIENS ET RENFORCEMENTS
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PRIORITÉS EXPRIMÉES POUR LA GESTION DE 

LôEAU SUR LE BV DE LA BAVE
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PRIORITÉS EXPRIMÉES POUR LA GESTION DE 

LôEAU SUR LE BV DE LA BAVE
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4. R®sultats de lô®tude 
ruissellement

Photographie communiquée par la 

mairie de St-Laurent-les-Tours
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ACTION DE MOD£LISATION DU RUISSELLEMENT INTENSE ET DE Lô£ROSION 

ASSOCI£E SUR LE BASSIN VERSANT DE LA BAVE ê LôAMONT DE SAINT CÉRÉ

27Copil n°2 ïpartenariat GEMAPI, Cerema-Inrae-SMDMCA

Objectif 1 : Comprendre le cheminement du ruissellement intense en lien

avec lôoccupationdu sol, les types de sol et le relief.

Objectif 2: Identifier les opportunités de réguler le ruissellement intense

et de conserver lôeaudans le bassin pour sôadapterau changement

climatique marqué par des sécheresses prolongées et des pluies moins

régulières mais plus intenses.

Une définition:

Le ruissellement intense se manifeste par des désordres et des

dommages dans des zones habituellement peu concernées par le

passage de lôeau. Côestla raison pour laquelle il érode souvent les sols

sur son passage et peut évoluer en coulée boueuse potentiellement

dévastatrice.
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Pascal Breil et Christine Poulard
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GENÈSE DU RUISSELLEMENT INTENSE ET DE SES EFFETS
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https://hal.inrae.fr/hal-02599053

Le ruissellement intense se constitue en

lame dôeaude quelques millimètres à

quelques centimètres qui circule selon

la pente. Une érosion hydrique de

particules fines se produit sur les sols

nus.

Le ruissellement accélère dans les

ruptures de pente convexes et peut

éroder le sol et arracher des matériaux.

Le ruissellement peut sôaccumuler

temporairement ou durablement dans

les ruptures de pente concaves. La

perte dô®nergiesôaccompagnedu dépôt

des matières transportées. Cette étape

dessine le réseau des talwegs qui sont

sec la majorité du temps.

Une fois concentré dans un lit de

ruisseau le ruissellement est une

accumulation.



UN MODÈLE DE REPRÉSENTATION DU RUISSELLEMENT INTENSE
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Le modèle IRIP « Indicateurs du Ruissellement Intense Pluvial » permet de représenter la distribution spatiale 

du potentiel ruissellement  intense dans bassin versant. 

Il est distingué les espaces de :

Å PRODUCTION

Å TRANSFERT érosif

Å ACCUMULATION liquide et (ou) solide.

Architecture du modèle géomatique IRIP



UNE FOIS CONSTRUIT SUR LE BASSIN VERSANT DE LA BAVE, LE MODÈLE IRIP 

EST £VALU£, ICI AVEC LES DOMMAGES LI£S ê LôORAGE DU 14/08/2023
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Mailles raster de 5m X 5m

99 désordres géolocalisés (points jaunes ) dans

bassin versant du ruisseau de Font Vielle

87% des désordres sont détectés par le modèle IRIP

avec 16% dôal®asforts en moyenne (vert et bleu)

dans des tampons circulaire de 25m de rayon autour

des désordres (cercles jaunes).

Les aléas forts en transfert (vert) et en accumulation

(bleu) représentent 6.5% du bassin versant.

Le modèle IRIP est donc bien prédictif pour ce

bassin.

Lô®rosionaccompagne le transfert (vert) quand elle

est associée à des zones de production (rouge).

Cela existe par endroits le long de la route et du

cours dôeau.

Å 50% des points jaunes contiennent de lôal®ade

transfert-érosion.

Å 80% des points jaunes contiennent de lôal®as

dôaccumulationliquide-solide.



QUELLES SOLUTIONS POUR LIMITER LES INONDATIONS À SAINT CÉRÉ? 
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ÅLôactionde ralentissement, combinée pour partie

à lôinfiltrationen amont, réduit les inondations en

aval et conserve la ressource en eau.

Å Il faut cependant estimer assez globalement

lôefficacit®potentielle de cette stratégie sur la

réduction des volumes et des pics de crue.

Å Cette estimation utilise un modèle régional des

quantiles de débit qui est calé sur les données

de débit de deux stations : La Bave à

Freyssinhes et La Rance à Maurs.

Å Le modèle Q(débit)-D(durées)-F(fréquences) est

utilisé ici pour représenter les volumes et les

débits statistiques

Å Une action

complémentaire consiste à

réduire les concomitances

possibles entre les pics de

crue des sous-bassins

versants de lôamontafin

dô®viterleur addition.

Å Le bassin de la Bave est

de par sa géomorphologie

propice à produire des pics

de crue concomitants.

Limiter le ruissellement intense vers les cours dôeauLimiter les concomitance 

des crues dans les 

affluents



DEUX CARACTÉRISTIQUES NOTABLES DU BASSIN VERSANT DE LA BAVE
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Géologie
Hydrodynamiques du sol 

supérieur
Zone dôinfiltration pr®f®rentielle

dans le modèle IRIP 

4 bassins amont avec configuration favorable à la 

concomitance des pics de crue



QUELLES SONT LES SURFACES MOBILISABLES POUR RALENTIR LE 

RUISSELLEMENT AMONT EN AMONT?
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Nous distinguons deux types de surfaces

mobilisables :

- Le stockage transitoire en versant. Il

correspond aux zones dôaccumulation

produites par le modèle de

ruissellement en dehors des cours

dôeau(bleu clair).

- Le stockage transitoire le long des

cours dôeau(CASIER). Il est estimé

par opération géomatique à partir de la

topographie (bleu foncé).

- Le potentiel de diffusion du

ruissellement depuis les cours dôeau

vers les versants par des fossés

latéraux nôestpas pris en compte à ce

stade. Il pourrait être vu comme des

casiers en fonction du linéaire

mobilisable en versant.



LES CONTRIBUTIONS DES 5 SOUS BASSINS AMONT À SAINT CÉRÉ ET LE PRINCIPE 

DU DÉPHASAGE
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Si tous les pics de crues 100ans étaient en déphasage complet,  le débit centennal à saint Céré serait de 60 

m3/s. 

Si tous les pics sôadditionnaient, le pic centennal serait de 230 m3/s, mais sbv1 passe avant 2, 3, 4 et 5.

La somme des pics des sous bassins 2, 3 , 4 et 5 atteint 160 m3/s , et côest ce que donne le mod¯le QdF à Saint-

Céré. Cela va dans le sens de la concomitance.

Débit sans débordement

34



QUEL EST LE BESOIN DE STOCKAGE TRANSITOIRE EN AMONT DE SAINT CÉRÉ

POUR RÉDUIRE LA CRUE CENTENNALE À 100 M3/S?
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Le modèle 

statistique nous 

indique que avec 

un débit sans 

débordement de 

100 m3/s à saint 

Céré,  il faut retenir 

3000 Mm3 en 

amont. 

Nous observons quôavec un tirant dôeau 

de 0.3m il est possible de stocker le 

volume requis :

- soit en zone dôaccumulation du 

ruissellement en versant 

et- ou 

- en zone de débordement de cours 

dôeau

Cette capacité est disponible en 

combinant les 4 sous bassins mais 

lôobjectif est de ralentir 2 bassins sur 4 

pour « diviser par 2 » le pic de crue à la 

sortie de la confluence des 4 sous 

bassins.

Cela est possible en combinant des 

actions sur deux sous bassons parmi 

sbv2, sbv3 et sbv4.

Pour aller plus loin il faut se donner des

critères de faisabilité technique et

administratif.



FOCUS SUR LE SOUS BASSIN VERSANT DE LA ZI DES POMMIERS
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RG Ingénierie : 9/6/2010; 11/4/2012; 14/7/2021

14 juillet à 23h, cumul de 100 mm en 72 heures



FOCUS SUR LE SOUS BASSIN VERSANT DE LA ZI DES POMMIERS
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Å Production

Elle est localisée à lôamontdu

bassin et sur les pente fortes

Å Transfert érosif

Il est assez limité et apparait

sous forme de poches

localisées.

Å Accumulation

Souvent superposée aux

zones de Production, elle est

localisée à lôamont,en pied

de pente et dans les zones

industrielle et urbaine.

Ces localisations des diff®rents processus permettent dôimaginer les lieux et 

types de ralentissement du ruissellement intense
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LES PRINCIPES G£N£RAUX DE LôATT£NUATION DU RUISSELLEMENT INTENSE
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Intercepter et dissiper le ruissellement avant quôil ne se 

concentre trop. 

Sinon, favoriser  les d®rivations et les zones dôexpansion de 

crue.



LES PRINCIPES G£N£RAUX DE LôATT£NUATION DU RUISSELLEMENT INTENSE
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La stratégie consiste ici à intercepter

et diffuser le ruissellement depuis les

zones productrices vers les zones

non productrices à lôaidede fossés

qui suivent les courbes de niveau.

Vérifier et si nécessaire aménager les

chemin forestiers pour rediriger de

proche en proche le ruissellement

dans les versants



A CE STADE DE Lô£TUDE DE LA GESTION DU RUISSELLEMENT DANS 

LE BASSIN DE LA BAVE
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Å Un potentiel de ralentissement suffisant du ruissellement amont pour limiter le débordement 

centennal en aval

Å Des solutions de dissipation basées sur des techniques « topographiques : creux et bosses» 

Il reste :

Å A prioriser les zones dôaction sous la forme de sous bassins versants (les plus producteurs, les 

moins dispers®s, les plus accessibles, é)

Å Simuler lôeffet du changement climatique sur la distribution spatiale du potentiel de 

ruissellement : 

Il se peut que certaines zones présentent des configurations qui exacerbent le ruissellement. 

La stratégie de dissipation du ruissellement à long terme devrait intégrer cette dimension.

Å Evaluer le r¹le de la zone des failles dans lôinfiltration: 

Y-a-t-il des pertes des écoulements en période estivale dans la zone faillée du bassin de la Bave?

Cette zone peut-elle être mobilisée en solution aval à la zone de concomitance des pics de crue?
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4. Etudes en cours : secteur 
aval, services rendus 
écosystémiques
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